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ACTIVITES DE LA CPS 

RECENSEMENT DES RESSOURCES BIBLIOGRAPHIQUES DE GUAM 

En aout 1992, le gouvernement de 
Guam (ministere du commerce) a 
demande de l'aide pour la compi­
lation d'une bibliographic d'ouvra-
ges portant sur la peche et les res-
sources marines de Guam. Cette 
quatrieme bibliographic sur les res-
sources marines de Micronesie 
s'inscrira dans la foulee de la biblio­
graphic de Palau de 1988, de celle 
des Etats federes de Micronesie 
de 1992 et de celle des Des Marshall 
de 1992, compilees par Masanami 
Izumi, charge de mission (deve-
loppement de la peche) de la CPS. 

Pour trouver du materiel publie et 
inedit convenant a la bibliographic 
de Guam, l'auteur a entrepris, du 
12 au 30 septembre 1992, une mis­
sion d'etude qui l'a amene k faire 
l'inventaire de 23 services, biblio-
theques et collections lies a la peche 
a Guam et a Honolulu. II a concen­
tre ses recherches au Micronesian 
Area Research Center (centre regio­
nal de recherche de Micronesie) et 
au laboratoire oceanographique de 
l'Universite de Guam, a la biblio-

theque Hamilton de l'Universite 
d'Hawaiet sur la collection person­
nels du Dr L. Eldredge (professeur 
ernerite de l'Universite de Guam et 
actuellement secretaire executif de 
l'Association scientifique du Pacifi-
que a Honolulu). 

Les agents des peches et les gens 
travaillant a la mise en valeur des 
ressources halieutiques et a la ges-
tion des ressources marines pour-
raient trouver utiles les renseigne-
ments que M. Izumi a obtenus 
pendant sa mission d'etude et qui 
figurent ci-dessous: 

— Le laboratoire oceanographique 
et l'lnstitut de recherche sur 
l'eau et l'energie dans le Paci-
fique occidental de l'Universite 
de Guam, le U.S. Fish and Wild­
life Service (service americain 
des peches et de la faune) et le 
service du Genie de l'armee 
americaine ont ef fectue un cer­
tain nombre d'etudes environ-
nementales dans la region 
cotiere de Guam. 

- Le centre regional de recherche 
de Micronesie de l'Universite 
de Guam a ete cree en 1967 et 
charge de consutuer une im-
portante collection de ressour­
ces documentaires de Guam, 
de Micronesie et de la region du 
Pacifique (voir la photo en bas 
de page); il tient a la disposition 
des interesses la base de don-
neesbibliographique regionale 
de Micronesie sur ragriculture 
et l'aquaculture en Micronesie. 
Les personnes qui cherchent 
des references bibliographi-
ques peuvent aussi consul ter le 
catalogue public d'acces direct, 
base de donnees documentaire 
recemment installee. 

- Le ministere du commerce et le 
college de l'agriculture et des 
sciences de la vie ainsi que le 
laboratoire oceanographique de 
l'Universite de Guam ont effec-
tue des etudes sur le developpe-
ment de l'aquaculture a Guam. 
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Le nouveau batiment du Micronesian Area Research Center (MARC) de l'Universite de Guam 
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• Le service national americain de 
la p£che maritime, le East-West 
Centre Pacific Islands Develop­
ment Programme (programme 
de developpement du Centre 
Orient-Occident) et le Western 
Pacific Regional Fishery Mana­
gement Council (Conseil regio­
nal de gestion de la peche du 
Pacifique occidental) a Hono­
lulu ont effectue des etudes sur 
les reserves halieutiques de 
poissons pelagiques et demer-
saux a Guam, dans les lies 
Mariannes du Nord et dans le 
Pacifique. 

la base de donnees de la biblio­
theque de l'Universite d'Hawa'i 
(UHCARL) contient les bases 
de donnees suivantes sur le Pa­
cifique : 

• la base de donnees de la biblio­
theque Moana de l'Universite 
d'Hawa'i; 

• la base de donnees des archives 
des territoires sous tutelle du Pa­
cifique; 

• la base de donnees Uncover 
Hawai/Pacifique; 

• la base de donnees Uncover; 
• le catalogue d'autres bibliothe-

ques (MELVYL: base de don­
nees de la bibliotheque de l'Uni­
versite de Californie). 

L'UHCARL est accessible depuis 
les stations du reseau PEACESAT 
de la region. Pour plus de rensei-
gnements, s'adresser a l'operateur 
PEACESAT de chaque station. Les 
catalogues de la bibliotheque du 
musee Bernice P. Bishop devraient 

etre relies au systeme UHCARL 
d'ici la fin de 1992. 

— fi n'existe guere de rapports de 
recherche sur Guam effectues 
par les Japonais a l'epoque de 
leur mandat en Micronesie 
avant la Seconde Guerre mon-
diale et on n'en trouve pas plus 
dans les archives des territoires 
sous tutelle du Pacifique datant 
d'apres la guerre. 

Fruit de cette etude, la bibliogra­
phic sur les ressources marines de 
Guam devrait etre publiee au de­
but de 1993. 

(avec le concours de Masanami 
Izumi) 

* > 

• PROJET REGIONAL DE FORMATION A LA PECHE 
Mission d'etudes du personnel des peches 

Un groupe d'Oceaniens reprcsen-
tant des organisations regionales, 
des universites, des instituts techni­
ques et des pouvoirs publics des 
pays insulaires du Pacifique Sud a 
recemment visite, dans le cadre 
d'une mission d'etude, ses homo-
logues des pays de l'ANASE. Au 
cours du voyage, qui les a emme-
nes aux Philippines, en Indonesie, 
a Singapour, en Malaisie et en 
Thailande, ils devaient examiner 
les possibilites d'une collaboration 
plus etroite en matiere d'education 
et de formation halieuriques. 

Ont partiripe a la mission d'etude 
Hugh Walton de la CPS (chef du 
groupe), Noel Omeri de l'Agencc 
des peches du Forum, le professeur 
Robin South de l'Universite du Pa­
cifique Sud, Peniasi Kunatuba du 
service des peches de Fidji, Noah 
Idechongdu service des ressources 
marines de Palau, John Kasu de 
l'Universite de Papouasie-Nou-
velle-Guinee, Starling Daefa du 
college d'enseignement superieur 
des lies Salomon et Asher Edwards 
du Community College of Micronesia. 

Le Dr Gordon Munro, conseiller 
aupres du Comite consultatif sur 
les peches du Pacifique occidental 
accompagnait le groupc. 

Le voyage a ete organise enticre-
ment par le personnel diligent du 

Secretariat du VVPFCC a Manille. 
C'est a son excellent travail d'orga-
nisation que Ton doit le succes de 
cette mission. Les participants ont 
glane une foule de precieux rensei-
gnements et, scion eux, leurs objec-
tifs, qui consistaicnt a se faire unc 

Les participants a la mission d'etude (de gauche a droite: Noah 
Idechong, Hugh Walton, Robin South, John Kasu, Starling Daefa, 

Peniasi Kunatuba, Asher Edwards et Noel Omeri). 
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Peniasi Kunatuba examine le systeme de propulsion original d'un 
bateau de peche traditionnel thai 

id£e des services des peches des 
pays de 1'ANASE et a deceler des 
occasions d'une eventuelle collabo­
ration inter-regionale pour les pays 
insulaires du Pacifique, ont ete lar-
gement depasses. 

La valeur educative de la mission 
fut certes indeniable, mais il s'y est 
ajoute une dimension supplemen-
taire: les nombreuses heures de 
discussion et les reunions entre les 
membres du groupe pendant le 
voyage ont ete un excellent moyen 
de renforcer la comprehension et 
les liens entre les etablissements 
d'enseignement, les organismes 
regjonaux et les pouvoirs publics 
des pays du Pacifique Sud. 

L'equipe d'etude a pu constater 
que la region de 1'ANASE dispo­
sal de programmes tres pousses 
de formation, d'eclucation et de 
recherche marines et halieutiques 
et elle a 6te fort impressionnge par 
l'etroite collaboration qui s'est ins­
talled entre les universites, les pou­
voirs publics et le secteur prive. Elle 
a egalement pu juger de la valeur 
de la coordination regionale d'en-
semble, qui est assuree notam-

ment par le Southeast Asian 
Fisheries Development Center (centre 
de developpement de la peche de 
l'Asie du sud-est), gr^ce aux tra-
vaux de la Asian Fisheries Society 
(societe asiatique des peches) et a 
divers programmes de finance­
ment a caractere regional. L'enor-

me bassin de population des pays 
de 1'ANASE et le role traditionnel 
que joue la peche dans la produc­
tion alimentaire ont stimule revo­
lution de divers aspects specialises 
de la formation, de l'education et 
de la recherche marines et halieu­
tiques dans la region de 1'AN ASE, 
L'Oceanie est certes determinee a 
mettre en valeur ses ressources ha­
lieutiques et maritimes, mais la 
faible densite de sa population ne 
se prete pas a la formation et a 
l'enseignement specialises. La solu­
tion logique consiste done a se 
toumer vers les pays de l'ANASE 
pour subvenir a ces besoins. 

L'equipe a egalement ete impres-
sionnee par 1'infrastructure fort 
elaboree qui soutient la formation 
et la recherche halieutiques, par 
l'extreme competence du person­
nel, de toutes les institutions et par 
l'engagement ferine que les gou-
vernements des pays de l'ANASE 
ont pris envers le financement de 
la recherche halieutique. Ces pays 
sont verses dans des secteurs tels 
que l'aquaculture et la valorisation 
des produits de la peche, ce dont 
les pays insulaires du Pacifique 
pourraient tirer parti. 

Essais de grossissement de tilapia a VAsian Institute of Technology 
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n est difficile d'etablir avec preci­
sion quel organisme interesse plus 
particulierement les pays insulai-
res du Pacifique. Le groupe d'eru-
de a elabore un rapport circons-
tancie sur les acti vites de toutes les 
institutions qu'il a visitees; il y 
signale les secteurs qui presentent 
un interet particulier et propose 
des suggestions pour un eventuel 
suivi. Les annexes au rapport com-
prennent une bibliographie de la 
documentation que le groupe 
d'etude a obtenue, ainsi qu'une 
liste des experts de chaque etablis-
sement. 

Le rapport presente egalement une 
serie de recommandations portant 

Le conseiller en education et en 
formation halieutiques a recem-
ment presente, de concert avec les 
directeurs des etablissements de 
formation maritime de la region, 
un expose sur la formation dans 
1'optique des peches au troisieme 
colloque des organismes d'ensei-
gnement et de formation mariti-
mes de la region Asie-Pacifique, 
qui s'est tenu a Suva, en decembre 
et qui etait copreside par des repre-
sentants de l'Organisation mariti­
me internationale (OMI), du Aus­
tralian Maritime College (College 
maritime australien) et du Fiji 
Institute of Technology School of 
Maritime Studies (ecole d'etudes 
oceanographiques de l'lnstitut de 
technologie de Fidji). 

Le colloque, place sous le theme 
general "Elaboration d'un reseau 
regional Asie-Pacifique—La colla­
boration par la communication" a 
ete une veritable pepiniere d'idees 
et d'informations et le theatre de 
discussions interessantes sur le co­
de maritime du Pacifique Sud et 
1'orientation future de la formation 
maritime dans la region Asie-Paci­
fique. 

Chaque delegue a eu l'occasion de 
presenter brievement l'organisme 

surtout sur l'echange d'informa­
tions, les possibilites de creation 
d'etablissements, de perfectionne-
ment des ressources humaines, de 
formation post-universitaire et de 
consultation entre les pays insu-
laires du Pacifique et ceux de 
1'ANASE, et propose de mettre en 
place des mecanismes pour en faci-
liter la realisation en faisant inter-
venir des organismes regionaux et 
des bailleurs de fonds. Le rapport 
aborde egalement la question de la 
coordination de programmes de 
financement similaires dans les 
deux regions. 

Le rapport est publie par le 
WPFCC et sera diffuse dans toute 

qu'il representait. Le conseiller en 
Education et en formation halieuti­
ques a decrit le projet regional de 
formation a la peche et n'a pas 
manque de signaler aux partici­
pants qu'il est possible d'elaborer 
des programmes de formation 
sanctionnes par un certificat 
d'homme d'equipage des navircs 
de peche operant dans le Pacifique 
Sud, qui visent principalement a 
stimulcr l'embauche de ressortis-
sants des lies du Pacifique sur des 
navires de peche etrangers. 

L'expose a suscite un vif interet 
chez les delegues, car jamais aupa-
ravant les peches n'avaient ete 
abordees dans le cadre de la forma­
tion maritime. Les etablissements 
de formation maritime des pays du 
Pacifique n'etaient pas tous repre­
sented, mais le concept d'un certifi­
cat normalise d'homme d'equipa­
ge de navire de peche a ete acccpte 
dans l'ensemble; les participants 
sont convenus que 1'introduction 
d'une qualification d'homme de 
pont au niveau de matelot, offerte 
par un certain nombre d'etablis­
sements, serait un bon commence­
ment. On a fait remarquer que le 
centre de formation a la peche de 
Santo, a Vanuatu, a deja prepare 
un projet de programme d'ensei-

la region au d£but de 1993. Des 
exemplaires supplementaires se-
ront disponibles par rentremise du 
WPFCC, de l'Agence des peches 
du Forum, de l'Universite du Paci­
fique Sud et de la CPS. n convient 
egalement de se mettre en rapport 
avec ces organismes pour obtenir 
plus de renseignements ou de pre­
cisions sur la mission d'etude. 

La mission d'etude a ete financee 
par l'Agence canadienne de deve-
loppement international et le gou-
vemement de la France. 

(avec le concours de Hugh Walton) 

gnement et se prepare a donner un 
cours pilote en 1993. L'ecole des 
etudes maritimes et halieutiques 
du College d'enseignement supe-
rieur des lies Salomon a egalement 
accepte d'envisager la creation 
d 'un programme semblable en 
1993. 

La formation maritime dans 1'opti­
que des peches a egalement ete 
abordee officieusement avec les 
membres d'une equipe-conseil du 
Secretariat general du Forum qui 
examine actuellement les options 
d'elaboration d'un plan quinquen-
nal de formation maritime pour le 
Pacifique. Le capitaine Tom 
Kearsey et Samuela Tukuafu con-
sacreront plusieurs mois a parcou-
rir la region et presenteront leurs 
resultats a une reunion qui se tien-
dra au Forum en mai 1993. Pour 
avoir assiste aux deliberations du 
colloque, les experts-conseils sont 
au fait de I'elaboration eventuelle 
d'un programme d'etudes sanc-
tionne par un certificat en halieu-
tique et ne manqueront pas d'abor-
der cette question dans leur rap­
port. 

Trois etablissements envisagent a 
l'heure actuelle de donner un cours 
sanctionne par un certificat d'hom-

La formation maritime dans 1'optique des peches 
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me de pont pour les membres a sa coordination et a son elabora- tion. Pour plus de renseignements 
d'equipage des bateaux de peche tion. En 1993, nous en discuterons contactez le projet regional de for-
operantdansIePadfiqueSud,avec avecd'autres^tablissementsetpre- mation a la peche. 
l'appuidu programme regional de senterons regulierement des rap-
formation a la peche qui participe ports dans cette Lettre d'informa- (a vcc le concours de Hugh Walton) 

• PROJET DE RECHERCHE SUR LA PECHE COHERE ^ 

Bilan des rapports statistiques sur la peche de fond a la palangrotte sur le tombant 
externe du recif a Vanuatu 

M. Paul Dalzell, charge de recher­
che halieutique cohere, s'est rendu 
a Vanuatu en octobre et en novem-
bre pour passer en revue la situa­
tion des rapports statistiques sur la 
p£che de fond a la palangrotte sur 
le tombant externe du recif. Les 
donnees sur les prises et les quan-
tites debarquees provenant de cette 
peche sont presentees sous diver-
ses formes et ensuite saisies dans 
des bases de donnees au siege du 
service des peches a Port-Vila. 

A l'origine les operations de peche 
etaient suivies par l'ORSTOM, qui 
etait responsable de la recherche 
halieutique a Vanuatu. Les don­
nees de recherche portaient princi-
palement sur revaluation de la res-
source en vivanneaux et ne four-
nissaient pas d'estimations directes 
de la production aux divers centres 
de vulgarisation halieutique et 
marches aux poissons de Vanuatu. 

En 1989 et 1990, les centres de vul­
garisation halieutique ont com­
mence a utiliser un nouveau sys-
teme d'avis de reception concu de 
facpn a foumir des renseignements 
sur les prises, l'effort et la compo­
sition des prises. Ce recti, dit "avis 
des marchandises recues", a cons-
titue une source distincte de don­
nees sur la p£che de fond sur le 
tombant externe du redf au cours 
des quelques dernieres annees. 
Pendant cette mission, nous nous 
sommes surtout interesses aux 
donnees des centres de vulgari­
sation halieutique de 1990 a 1991. 
A partir de ces donnees, nous 
avons produit quelques etats reca-
pitulatifs hierarchises donnant, 

D 
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dans l'ordre, la quantiteet la valeur 
des prises debarquees aux six cen­
tres de vulgarisation, les captures 
par unite d'effort (CPUE) expri-
mees en kg/sortie et kg/heure de 
sortie, le poids moyen des poissons 
debarques a chaque centre et les 
changements saisonniers des 
CPUE a partir de l'ensemble des 
donnees. 

Les renseignements de ce genre 
sont extremement importants pour 
les agents de vulgarisation et les 
planificateurs du developpement, 
car ils leur pcrmcttent d'evaluer le 
resultat de leur travail et de decider 
ou allouer les ressources. A l'hcure 
actuelle, l'cxtraction de ces etats 
recapitulatifs des bases de donnees 
est compliquec, a cause de logicicls 
incomplcts ou dcfcctucux. 

Le marche aux poissons Natai a 
Port-Vila enregistrc egalcment les 
quantites de diverses especes et 
groupes d'especes qui] achete et 
vend chaque mois. 

Les etats mcnsuels de Janvier a scp-
tembrc 1991 ont etc mis a notre 
disposition pour que nous puis-
sions evalucr la facon dont la com­
position des prises a etc consignee. 

Les especes et les groupes d'espe­
ces rcleves comprennent soit des 
poissons demersaux (poulet, ca-
rangue amoureuse, breme olive, 
loche, bossu, vivanneau) ou des 
grands poissons pelagiques (mai 
mai et thon jaune). Les poulcts, 
designation vemaculaire des lutja-
nides des especes Pristipomoides et 
Etelis spp., constituent environ 50 

pour cent des captures, alors que 
les autres groupes ci-dessus repre-
sentent a peine 13 pour cent du 
reste. Quelque 36 pour cent de la 
prise sont constitues "d'especes 
diverses" qui ne sont pas ventilees 
par especes ou groupes d'especes. 

Les "especes diverses" regroupent 
des poissons des hauts fonds reci-
faux qu'on a encourage les pd-
cheurs a cibler au cours des recen-
tes annees, afin d'attcnuer la pres-
sion sur le stock du tombant exter­
ne du recif. On recommande de 
s'efforcer a 1'avenir d'enregistrer 
avec le plus grand soin la quantite 
de poissons appartenant aux prin-
cipaux groupes des hauts fonds 
recifaux debarques a Natai. 

Le marche Natai de Luganville 
(Santofish) tient egalcment des 
registres precis sur tous ses achats 
de poisson, consignes par pd-
cheur/groupe de pecheurs et espe-
ce, sur une base mensuelle. Envi­
ron la moitiedu poisson debarque 
a Santofish provient du centre de 
formation a la peche. 

Les sorties de peche du centre de 
formation sont toutes documen-
tces en bonne et due forme et archi-
vees, mais n'ont pas encore cte sai­
sies dans la base de donnees. Quoi 
qu'il en soit, il s'agit la d'une collec­
tion sans egale de donnees sur l'ef­
fort de prise et la composition par 
espece pour la peche au fond au 
sud de Santo. 

On a redige une serie de recom-
mandations portant sur les diffe-
rcntes sources de donnees sur le 

— Oct./Dec. 92 



AC71VI7ES DE LA CPS 

volume des prises commerciales 
debarquees a Vanuatu. Elles figu-
reront dans un rapport qui sera 
presente* au gouvernement de 
Vanuatu comportant un guide sur 
1'utilisation des bases de donnees 
et certains exemples des types 
d'extrants qui peuvent etre obte-
nus a partir des donnees actuelle-
ment recueillies sur la peche com-
merciale. 

D'autres activites ont ete entre-
prises au cours de la meme mis­
sion, notamment l'analyse prelimi-
naire des donnees sur le marquage 
et la reprise provenant des journees 
d'etude sur revaluation et la ges-

RDA International, organisme 
regional dedevetoppement charge 
de la mise en oeuvre de deux pro-
jets dtlSAID de mise en valeur des 
ressources marines des iles du Pa-
cifique aux Tonga et a Tuvalu a 
organise ces journees d'etude. Le 
projet tongan porte principalement 
sur la faisabilite de la peche a la 
palangre a petite echelle et ('utili­
sation de poissons-appats pris loca-
lement pour cette peche. 

L'organisme est egalement charge 
d'elaborer un plan de gestion pour 
la peche au vivanneau sur le ver-
sant exteme du recif des Tonga, qui 
alimente les marches national et 
etranger. Cette exploitation existe 
depuis le debut des ann&s 1980 et 
le ministere des peches en fait un 
suivi constant depuis 1986. 

Le projet devaluation et de suivi 
des stocks a ete elabor£ par le 
ministere des peches; par la suite, 
1TJSAID lui a accord^ des fonds 
pour la participation technique 
d'halieutes du laboratoire du ser­
vice national americain de la peche 
maritime a Honolulu. Le projet a 
demarre a la tin de 1986 et s'est 
termini a la fin de 1991. Les pre-

tion de la ressource en trocas de 
1991 et des discussions sur l'a van-
cement du projet de DCP cotiers au 
sud de Santo. 

L'experience de marquage et de 
reprise de trocas devait permettre 
d'examiner la survie de trocas 
juveniles cultives et remis en 
liberty. Les resultats fourniront des 
renseignements cruciaux sur les 
possibilites de reussite du repeu-
plement des recifs epuises par la 
surexploitation. 

Le projet de DCP cotiers mis en 
oeuvre par le Marine Resources 
Assessment Group (groupe d'eva-

mieres analyses des donnees ont 
ete" effectuees en 1988 par Viliami 
et Sarah Langi, des Tonga, et le 
Dr Jeff Polovina, chef du service 
des ressources insulaires du labo­
ratoire d'Honolulu. 

En 1989, Tevita Latu et Sosaia 
Tulua des Tonga, toujours avec 
I'aide du Dr Polovina, ont presente 
d'autres analyses et rapports sur la 
peche au vivanneau aux journees 
d'etude sur revaluation des stocks 
USAID-NMFS. Les deux agents 
des peches tongans sont venus a la 
CPS en 1990 et ont terming un rap­
port provisoire sur la peche au vi­
vanneau sous la supervision de 
M. Paul Dalzell, charge" de recher­
che en halieutique cotiere de la 
CPS. En 1992, RDA International a 
retenu par contrat les services du 
Dr Mile King du Australian Mari­
time College pour une etude de la 
peche au vivanneau et la presen­
tation d'un rapport comportant 
desrecommandationssurl'avenir 
de la peche et du projet de suivi. 

RDA International a reuni a Hawai" 
tous les principaux intervenants 
charges de l'analyse des donnees 
de la peche au vivanneau des 

luation des ressources marines) du 
Royaume-Uni avec l'aide des pro­
grammes halieutiques de la CPS, 
avait pour objet d'etudier l'utilite 
de DCP cotiers littoraux pour la 
peche a la traine et l'approvision-
nement en poissons-appats. Les 
resultats permettront d'evaluer 
l'efficacite des DCP littoraux en 
determinant la quantite des prises 
avant et apres le mouillage. 

(avec le concours de Paul Dalzell) 

les poissons-appats (17— 

Tonga, afin qu'ils redigent un 
rapport definitif consacre a cette 
p£che. L'organisme retiendra cette 
fois encore les services du Dr King 
afin qu'il elabore un plan de ges­
tion pour cette peche, en collabora­
tion avec des fonctionnaires du 
ministere des peches des Tonga. 

RDA International est egalement 
charge de la mise en oeuvre du 
volet de Tuvalu du projet de mise 
en valeur des ressources marines 
des lies du Pacifique; cette compo-
sante consiste en une etude de la 
ressource halieutique profonde sta­
le tombant des bancs et des monts 
sous-marins, dans la partie sud de 
la ZEE de ce pays. Deux agents des 
peches de ce pays (Nikolasi 
Apinelu et Falasese Tupau) ont 
egalement assiste aux journees 
d'etude, afin de travailler sur leurs 
donnees avec un biologiste du la­
boratoire d'Honolulu, M. Wayne 
Haight, qui a participe a l'elabo-
ration et a la collecte de donnees 
halieutiques etbathymetriqucs des 
etudes de Tuvalu. 

Journees d'etude sur les poissons demersaux et sur 
25 novembre), Honolulu (Hawaii) 

Joume>s d'etude sur les poissons dlmersaux: 17—20 novembre 
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Du 17 au 20 novembre, les parti­
cipants aux journees d'etude ont 
examine les ensembles de donnees 
de la peche commerciale des 
Tonga et les donnees de l'etude 
halieutique de Tuvalu. Des etudes 
anterieures de la peche aux Tonga 
avaient surtout porte sur l'epuise-
ment des stocks sur certains monts 
sous-marins. Cet ensemble de don­
nees n'a pas ete elargi depuis ces 
premieres analyses, et n'a done pas 
ete repete. Au lieu de cela, les parti­
cipants ont examine les donnees 
des cinq annees d'echantillonnage 
completes de 1987 a 1991 et ont 
venule les donnees sur les prises et 
l'effort entre les monts sous-marins 
extra-edtiers et les bancs cotiers 
moins profonds. 

Les donnees sur les monts sous-
marins s'expliquent relativement 
bien par un simple modele d'equi-
libre des excedents de production 
pour les captures des cinq princi-
pales especes et les prises des deux 
prindpales especes d'exportation, 
Pristipomoides fikmentosus et Etelis 
coritscans. La prise maximale sou-
tenable (PMS) pour les cinq prind­
pales especes se situait entre 360 et 
412 tonnes/an et a 210 tonnes/an 
pour les vivanneaux d'exportation. 
L'application des donnees econo-
miques de cette peche a permis 
d'etablir que dans les conditions 
actuelles, la peche ne produira 
qu'un maigre benefice. 

A Tuvalu, on n'utilise pas de don­
nees de peche commerciale, mais 
les participants aux journees d'etu­
de se sont quand mdme penches 
sur les taux de prises de cette peche 
et sur le cout de la peche avee un 

Le 23 novembre, lundi de la semai-
ne suivante, les partidpants aux 
journees d'etude ont examine les 
donnees sur les poissons-appats 
recueillies dans le cadre du projet 
RDA a Vava'u. Le projet a demarre 
en avril 1992 sous la supervision 
du chef de projet RDA, M. Stan 

D 
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navire relativement grand. lis en 
concluent qu'il faudrait vendre le 
poisson entre 20 et 30 dollars E.-U. 
le kilo pour que la peche sur les 
monts sous-marins de Tuvalu soit 
rentable. 

Les participants ont examine des 
options de gestion halieutique aux 
Tonga. Les pouvoirs publics desi-
rent que le projet devaluation des 
stocks de vivanneaux soit compri-
me, et que le personnel soit reaf-
feete a d'autres projets, tels que le 
suivi de la peche aux beches-de-
mer. Les partidpants aux journees 
d'etude ont indique que la metho-
de la plus utile et la plus rentable 
pour verifier le rendement de la 
pdche, depuis que l'echantillon-
nage des prises a cesse, consiste a 
obtenir les registres des acheteurs 
de poisson, qui pourraient foumir 
les memes renseigncments que 
Ton utilise dans le cas present. Les 
donnees sur la frequence des tall­
ies, qui ont ete recueillies dans le 
cadre du programme d'echantil­
lonnage, n'ont pas ete particulie-
rement utiles aux fins de gestion. 

Les partidpants ont examine d'au­
tres options pour ameliorer le ren­
dement economique de la peche, 
notamment l'adoption de mouli-
nets hydrauliques et electriques et 
la suppression des taxes sur le car-
burant et les appats, afin de reduire 
les couts. D'aucuns se sont inquie-
tes du manque d'entrctien des na-
vircs et des engins de peche, car 
cela rognc la marge beneficiaire. 

Quelques partidpants ont exprimc 
desrescrvcsausujetderutilisation 
d'un modele d'equilibre d'exce-

Swerdlof f, Viliami Langi et Siola'a 
Malimali en assurant les opera­
tions. Le projet de peche et d'e­
chantillonnage de poissons-appats 
a ete conc.u par le Dr King du 
Australian Maritime College, et les 
donnees d'avril a octobre etaient 
disponibles aux fins d'analyse. Des 

dent de production pour les don­
nees des Tonga, mais rien d'autre 
ne semble pou voir les expliquer. Le 
Dr Polovina a essaye d'appliquer 
un modele de production dynami-
que aux donnees sur la prise et 
l'effort, mais la correspondance 
n'est pas tres bonne. L'effort de 
peche a culmine en 1987, puis a 
diminue chaque annee, au fur et a 
mesure que la taille de la flottille 
s'amenuisait. 

Les captures par unite d'effort 
(CPUE) annuelles ont augment*} de 
faccm concomitante, bien qu'on ne 
sache pas si la relation inverse entre 
les CPUE et l'effort de peche est 
imputable, en fait, a la diminution 
de l'effort, compte tenu de la situa­
tion de desequilibre de la peche. 

Les participants aux journees 
d'etude ont resume toutes les don­
nees halieutiques de 1986 a 1992 
pour le rapport final. Les ensem­
bles de donnees de 1986 et de 1992, 
qui etaient fondes sur quelques 
echantillonnages mensuels, dont 
on a extrapole la prise et l'effort 
annuels, n'ont pas ete inclus dans 
l'analyse du modele de produc­
tion. II vaut cependant la peine de 
relever que les donnees de 1992 
indiquent que le taux de prise de 
E. coruscans a scnsiblement chute, 
peut-etre en raison d'une couver-
ture statistique incomplete pour 
l'annee, mais cette situation semble 
corroborcr les rapports anecdotaux 
des pechcurs qui ont remarque les 
faiblcs prises de cette espece. 

Vouverture de la seance, M. Paul 
Dalzcll, charge de recherche ha­
lieutique cotibre, presente un docu­
ment dans lequel il passe en revue 
les ronseignements sur la biologie 
deschinchards, maquereauxet sar­
dines du Pacifique Sud. Viliami 
Langi presente ensuite un expose 
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sur l'historique du projet de 
Vava'u, les techniques de peche 
utilisees pour prendre les poissons-
appats et les methodes de collecte 
de donnees d'echantillonnage. 

Les poissons-appats sont peches de 
nuit, apres avoir ete concentres par 
une lumiere sous-marine accro-
chee sous un skiff. Les poissons 
sont pris a la senne (1^ km de long, 
mailles de 20 mm) mouillee par un 
navire en fibre de verre de 15 m 
(X'Albacore). A l'origine, la senne 
etait halee au moyen d'un treuil 
hydraulique, mais celui-ci est tom-
be en panne et le filet est actuel-
lement hiss£ a la main. 

La peche se pratique sur deux sites 
dans le groupe d'iles de Vava'u. 
Toutes les prises sont echantil-
lonnees et les renseignements sur 
la tattle, sur la composition par es-
pece et plus recemment sur l'etape 
de maturation des gonades et le 
rapport gonado-somatique sont 
recueillis. Les prises etaient tres 
variables, mais atteignaient en 
moyenne plus de 500 kg/sortie. 
Elles etaient composees principale-
ment de sardines et de chinchards, 
le reste etant compose soit de petits 
poissons pelagiques tels que des 
harengs {Herklotsichtys quadri-
maculatus) et d'autres especes. 

Les participants aux journees 
d'£tude ont examine les donnees 
sur la frequence des tallies et sur les 
prises recueillies jusqu'a ce jour. 

Amblygaster sirm 

Les donnees sur les prises sont tres 
variables et ne component aucune 
indication manifeste d'un epuise-
ment dont on pourrait se servir 
pour calculer la biomasse. Les don­
nees sur la frequence des tailles 
pour les especes Amblygaster sirm 
et Decapterus macrosoma presentent 
une bonne progression modale qui 
pourrait etre analysee au moyen 
d'un simple calcul sur papier ou au 
moyen d'un progiciel ELEFAN. 

Les donnees etaient interessantes. 
II semble y avoir une forte influ­
ence saisonniere sur le taux de 
croissance, qui deviendra peut-etre 
plus evidente lorsque 1'ensemble 
des donnees sera elargi grace a des 
echantillonnages supplcmentaires. 

Decapterus macrosoma 

Les participants aux journees d'e-
tude ont egalement examine les 
donnees sur le rapport taille-poids 
et les gonades, les equations ayant 
servi a calculer le rapport taille-
poids, la proportion des sexes et la 
taille a la premiere maturite pour 
les varietes A. sirm et D. 
macrosoma. Les participants sont 
parvenus a la conclusion que les 
donnees etaient d'excellente qua-
lite et qu'elles permettront d'ac-
croitre sensiblement notreconnais-
sance de la biologie des petits pois­
sons pelagiques du Pacifique Sud. 

(avec le concours de Paul Dalzell) 

yO> 

Autres activites 

Apres avoir passe le plus clair du 
temps sur le terrain, des apres sa 
nomination a la fin avril, le Dr Tim 
Adams, specialiste de rhalieutique 
c&tiere, a du se consacrer a des 
taches de bureau pendant le der­
nier trimestre. II s'est attele aux 
travaux suivants: 

— analyse des donnees et redac­
tion d'un rapport sur l'etude de 
cas sur revaluation des stocks 
de trocas, qui s'est deroulee a 

Aitutaki en aout et septembre. 
Un rapport officiel sera publie 
au debut de 1993, lorsque les 
observations sur la version pn> 
visoire auront ete revues. 

application de la directive don-
nee par la 24e conference tech­
nique regionale sur les peches, 
preconisant l'obtention de fi-
nancemcnts pour poursuivre le 
projet de recherche sur les res-
sources coticres sans interrup­

tion, lorsque le cycle de finan-
cement actuel viendra a terme, 
a la fin mars 1993. Le gouver-
nement britannique s'est enga­
ge a prolonger le projet pen­
dant 9 mois supplcmentaires, 
jusqu'a la fin decembre 1993, 
mais la realisation d'un second 
cycle entier est tributaire de fac-
teurs qui echappent actuelle-
ment au controle des program­
mes halieutiques. 
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—elaboration de divers program­
mes de base de donnees k l'ap-
pui des activites du projet de 
recherche sur les ressources co­
heres, notamment une base de 
donnees pour enregistrer les 
efforts de prise pour Nauru et 
une base de donnees polyva-
lente pour des statisbques d'or-

dre general qui sont utiles pour 
1'evaluation des stocks halieuti-
ques nationaux et regionaux. 

— examen de la possibility d'une 
application pratique de 1'ima-
gerie par satellite a de futures 
operations d'evaluation des 
stocks. Nous avons effectue 

sumsamment d'etudes de cas 
pour pouvoir avancer que de 
tels outils sont rentables, bien 
que les cas d'application prati­
que aux p£ches soient encore 
rares. 

(avec le concours de Tim Adams) 

PROGRAMME D'EVALUATION DES THONIDES ET MARLINS 

Projet regional de marquage des thonides 

Les travaux en mer du projet regio­
nal de marquage des thonides ont 
repris a Tuvalu le 15 juin, apres une 
halte d'un mois pour le Te Tautai 
et son equipage; le personnel en 
mer de la CPS en a egalement pro-
fite pour se reposer. Nous avons 
commence par pecher des pois-
sons-app^ts dans les lagons de 
Nukufetau et Funafuti pendant 
deux jours. L'equipagea fait la tra-
versee jusqu'a Nukufetau, et Filipe 
Viala, Veronica Logez et Kevin 
Bailey de la CPS sont montes a 
bord le lendemain. Le navire a ap-
pareille de Funafuti le 17 juin et a 
entrepris des recherches du c6te de 
l'atoll Nukulaelae en faisant route 
vers la zone economique exclusive 
de Wallis et Futuna pour des ope­
rations de marquage. Apres avoir 
appris par radio, le m£me apres-
midi, que l'aoces a l'fle d'Uvea pour 
la pecheauxpoissons-appatsavait 
£te refuse au dernier moment par 
les chefs coutumiers de Wallis, 
nous avons mis le cap sur Vanua 
Levu, a Fidji. Quarante-cinq boni-
tes ont £te marquees dans la partie 
sud de la zone de Tuvalu en cours 
de route. 

Le navire a embarque des pois­
sons-appats (en ma jori te de grosses 
sardines) prfcs de Labasa (passe de 
Sau Sau) et a l'ile Kia pendant deux 
nui ts, apres etre entre dans les eaux 
fid jiennes a Labasa, puis a entrepris 
un long periple dans la zone de 
Wallis et Futuna le 21 juin. Nous 
avons marque au total 209 bonites 
dans le nord de la zone de Fidji et 
601 au large de la pointe nord de 

Futuna pendant le voyage. La mer 
tres houleuse a cause la mort d'une 
grande partie des poisson-appats 
et nous avons etc obliges de rctour-
ner h Fidji deux a trois jours plus 
tot que pre-vu. 

Apres s'etre reapprovisionne en 
poissons-appats pendant les nuits 
du 23 et du 24 juin (lagon Qele 
Levu et passe de Sau Sau), le Te 
Tautai rctourne dans les eaux de 
Wal lis et Fu tuna et pcche a u dessus 
d'un groupc de trois monts sous-
marinsau nord-est de Futuna. Une 
fois de plus, de fortes vagues entra-
vent les operations, mais nous 
reussissons quand meme a mar-
quer 372 bonites avant d'epuiser 
notre reserve de poissons-appats. 

Les deux jours sui vants, le Te Tautai 
fait route vers Suva, ou il arrive 
l'apres-midi du 28 juin pour pren­
dre du carburant et s'avitailler. II 
quitte Suva Ic lendemain a 14 heu-
res, laissant a terre Veronica, epui-
sce. Pendant 1'escale, deux mem­
bres du personnel local de la CPS 
visitent le navire; Us pensaicnt trou-
ver un paquebot de croisiere, mais 
ont du se rendre a l'evidence qu'il 
s'agit d'un navire de peche ou l'on 
tra vaille dur. Nous appareillons de 
nouvcau pour Wallis et Futuna. 

Le ler juillet, le Te Tautai peche au 
nord de Cikobia, dans la partie 
nord de Fidji. Ce jour-la, nous trou-
vons cinq bancs et marquons 664 
thonides (20 thons jaunes, 644 
bonites). Le lendemain, les prises 
sont maigres; nous pechons deux 

bancs, mais ne reussissons a mar-
quer aucun thon. Comme la reser­
ve de poissons-appats est presque 
epuisee, nous decidons de faire 
route directement vers Funafuti. 
Bien nous en prit, car deux mem­
bres d'equipage tombent malades 
en cours de route et ont besoin de 
soins medicaux d'urgence. 

Le navire atteint Funafuti le matin 
du 3 juillet et fait halte pendant 
deux jours, afin que les membres 
d'equipage puissent passer quel­
que temps avec leur famille et leurs 
amis avant le debut d'une mission 
de six mois en mer. L'apres-midi 
du 4 juillet, nous pechons a la serine 
de plage a Amatuku pour remplir 
le vivier d'atherines. Malheureu-
scment, le lendemain matin, les 
poissons-appats sont tous morts, 
vraisemblablement parce que la 
cu ve dans laquelle ils etaient entre-
poses a ete contaminee par une 
fuite de carburant d'un des reser­
voirs attenants. Un des membres 
d'equipage malade, le maitre d'e­
quipage Pauna Pauna, remonte a 
bord mais le capitaine de peche, 
Kepasi Tefau, doit rester a terre. 
L'instant est triste, car Kepasi tra-
vaille avec le projet regional de 
marquage des thonides depuis le 
debut, en 1988, et nous avons le 
sentiment de perdre un membre 
de la famille, une famille quelque 
peu quercllcuse ccrtcs, mais quand 
meme une famille. La vigie de 
peche, Teokila Usia, est promu au 
rang de capitaine de peche, avan-
cement que chacun trouve amu-
sant, surtout les premiers jours 
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Les thonides et quoi deja? L'equipage du Te Tautai hisse a bord 
un petit marlin bleu peche a la traine. 

quand bien souvent il dirige le na-
vire dans une direction alors que 
le banc de thons part dans l'aurre! 

Le 5 juillet, le Te Tautai appareille 
pour pecher des poissons-appats a 
Nukufetau, puis fait route vers 
Tarawa les trois prochains jours. 
Nous ne reperons que de rares 
bancs et marquonsa peine 10 thons 
jaunes et 11 bonites, tous dans la 
partie nord de la zone de Tuvalu. 
Nous pechons aussi sur un radeau 
payao de style philippin et sur un 
tronc d'arbre de 7 metres, mais 
nous n'y prenons qu'un grand 
nombre de coureurs arc-en-ciel et 
de balistes du large (Canthidemiis 
maculata). 

Le 9 juillet, nous embarquons un 
chargement de chanides d'elevage 
a Tarawa. Le Te Tautai appareille le 
soir-meme et entreprend une tra-
versee de trois semaines du Padfi-
que equatorial, a destination des 
Philippines. Le premier jour de ce 
voyage est improductif; nous fai-
sons chou blanc sur deux bancs de 

bonites. Apres la traversed de 
l'equateur et en approchant de 
Nauru, nous apercevons de plus 
en plus de debris flottants (noix de 
coco, polystyrene, lieges de senne). 
Nous pechons sur une epave et 
marquons un thon jaune. Nous 
rencontrons un certain nombre de 
bancs pres de Nauru et pechons 
rapres-midi du 11 juillet. Ces bancs 
se deplacent tous rapidement et 
leur comportement est imprevisi-
ble; nous reussissons a marquer 57 
bonites de peine et de misere. 

A l'approche de Nauru, le capitai-
ne doit s'ali ter a vec une forte fievre. 
Nous consultons un medecin a 
Nauru et le capitaine est hospitalise 
pendant deux jours. Cette halte 
imprevue nous permet de passer 
plus de temps dans les eaux de 
Nauru que nous ne I'avions prevu 
a 1'origine; le 12 juillet est une 
joumee fren^tique, car nous mar­
quons 835 thons dans deux grands 
bancs de bonites que nous avons 
trouves entre 7 et 11 miles (11 a 15 
km) a l'ouest de 1'ile. Nous n'uti-

lisons que deux tables de marqua-
ge et les pertes sont importantes— 
plus de 500 poissons, environ une 
tonne et demie restent sur le pont. 
Heureusement, nous sommes de-
barrasses de ces prises par une 
"flotte" de runabouts, de pirogues 
et de youyous montes par des Tu-
valuans reconnaissants. 

Nous retrouvons Paul Dalzell, 
charge de recherche en halieutique 
cohere de la CPS; nous l'aperce-
vons la premiere ibis lorsqu'il pas­
se en trombe a notre poupe dans 
un petit hors-bord, portant cha-
peau et lunettes de soleil et ba-
digeonne de lotion solaire FSP 
2000. D est rimage-meme du scien-
tifique sur le terrain, soru* en mer 
pour fairc semblant de pecher (lire 
la version des faits de Paul Dalzell 
dans le n° 62 de la Lettre ^infor­
mation sur les peches de la CPS). 
Nous faisons appel a ses bons ser­
vices et a ceux de son compagnon, 
Alan Debao, pour trouver un doc-
teur et des agents de rimmigration. 
Nous revoyons egalement Peter 
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Jacob, agent de projets speciaux 
(peche) du ministere du develop-
pement et de l'industrie de Nauru, 
notre agent de liaison lors de la 
derniere visite du Te Tautai a 
Nauru en septembre 1991, qui 
s'etait soldee par un echec. 

Le capitaine nous rejoint le matin 
du 13 juillet, epuise par les medica­
ments, mais debarrasse de sa fie-
vre; il ne s'est pas senti aussi bien 
depuis une semaine. Le navire ap-
pareille de Nauru le jour-meme et 
entreprend des recherches au sud-
ouest, en direction des Hes Nuguria 
en Papouasie-Nouvelle-Guinee. A 
partir du milieu de la matinee, 
nous marquons 563 thons; nous 
avons pris 218 bonites dans un 
banc a proximite de l'ile et les 16 
thons jaunes et 329 bonites restants 
dans un groupe de bancs non asso-
cies, entre 30 et 50 miles (50 a 80 
km) plus au sud-ouest Le 14 juillet, 
nous rencontrons des epa ves et des 
radeaux payao de style philippin, 
fabriques de tonneaux en acier, qui 
derivent dans les eaux internatio-
nales entre Nauru et la ZEE de 

Papouasie-Nouvelle-Guinee; nous 
marquons 99 thons (81 thons jau­
nes, 17 bonites et un thon obese). 
Nous trouvons egalement deux 
segments de lieges de senne que 
nous recuperons et utilisons plus 
tard aux Philippines. Ces deux seg­
ments consistaient en flotteurs de 
type "Casamar" dont la nappe et le 
transfilage correspond a des sen-
nes de style amcricain. 

L'apres-midi du 16 juillet, avant 
d'arriver a Nuguria, nous mar­
quons 20 thons jaunes et 56 bonites 
supplcmcntaircs dans un banc au 
nord-est de la Papouasie-Nou­
velle-Guinee . Nous sommes sou-
lagcs, car le temps s'est gate au 
cours des deux jours precedents et 
rend la vie sur le pont et sous le 
pont pour le moins inconfortable. 
Lorsque nous mouillons l'ancre 
dans le lagon de Nuguria, Filipe 
Viala sc fait notre ambassadcur; il 
emporte quelqucs paniers dc boni­
tes aux habitants de I'endroit et 
leur dcmande la permission de pe-
cher des poissons-appats dans le 
lagon. Cette permission nous est 

accordee, mais pas avant que Filipe 
ait explique que notre peche aux 
poissons-appats n'etait probable-
ment pour rien dans la disparition 
suspecte des bancs de sardines qui 
se rassemblent habituellement 
sous le quai du village, mais bril-
laient par leur absence apres notre 
visite d'une nuit en 1991. Pendant 
la nuit, nous ef fectuons deux coups 
de filet qui ramenent 140 seaux de 
sprats et d'atherines, malgre la plei-
ne lune. La nuit suivante, nous fai-
sons une prise semblable, apres 
avoir passe le reste de la journee a 
l'ancre, a nous reposer, a nettoyer 
et a reparer les engins de peche et 
la bicyclette du bateau. 

Nous rencontrons de nombreux 
bancs de pctits thons (< 40 cm) 
entre Nuguria et l'ile Tench, au 
nord-ouest de la Nouvelle-Irlande; 
ces poissons reagissent cependant 
mal a l'appat, et nous ne reussis-
sons a marquer que 23 thons jau­
nes, 99 bonites et deux thons obe-
ses. Le 20 juillet, nous pechons sur 
d'importants bancs de thons jau­
nes et de bonites immcdiatemcnt 

Peche au thon obese a la canne depuis la proue du Te Tautai; le marqueur et le 
receveur (a droite) attendent le poisson. 
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au sud de l'equateur, au nord de 
Manus, mais cette fois encore les 
thons ne mordent pas, a cause de 
l'abondance d'anchois du large 
dont les thons se nourrissent. Nous 
finissons par marquer 19 thons jau-
nes, 28 bonites, 21 thons obeses, 
apres avoir aprjate cinq bancs. 

Nous passons le 21 et le debut de 
la matinee du 22 juillet dans le came 
de quad rill age situe entre 0°N et 
5°N, 140°E et 145°E, qui etait de-
meure obstinement improductif en 
mai 1991 et qui laissait un vide 
beant sur les cartes de marquage. 
Pendant une grande partie de la 
matinee du 21, il semble que la 
situation ne changera pas; cepen-
dant, en fin de matinee, le navire 
arrive dans une zone parsemee 
d'epavesetou les bancs abondent 
Ce jour-la nous marquons en tout 
692 thons, soit 80 thons jaunes, 570 
bonites et41 thons obeses. La majo-
rite des bonites marquees provien-
nent d'une importante brise evo-
luant a proximite d'un petit tronc 
d'arbre. Le lendemain matin, un 
banc evoluant a proximite d'une 
epa ve produit 4 thons jaunes sur> 
plementaires. Fiers de ce succes, 
nous nous dirigeons vers le carre 
de quadrillage Viala (0°N-5°N, 
135°E-140°E) de sinistre memoire, 

et qui a ete ainsi baptise parce que 
Filipe y a ete submerge par deux 
bonites l'annee derniere, pendant 
que le reste de l'equipe l'observait 
en se toumant les pouces. Cette fois 
encore, les epa ves viennent a notre 
rescousse; nous pechons sur deux 
epaves et marquons 66 thons. Ce 
n'est pas brillant, mais nous avons 
reussi a boucher un trou dans notre 
couverture de marquage. 

II est interessant de noter la "jeu-
nesse" relative des epaves rencon-
trees a proximite de l'equateur; 
aucune n'etait couverte d'anatifes 
ou de guano ni ne montrait des 
signes de peche a la senne (par 
exemple, presence de crampons en 
metal et de cordes). La majorite des 
epaves abritaient des communau-
tes relativement petites de pois-
sons-appats, a preponderance de 
mai-mai juveniles et de balistes du 
large. Tous ces elements indiquent 
que ces epaves ont ete entrainees 
au large depuis peu, peut-etre au 
cours du dernier mois ou deux, et 
qu'elles ont vraisemblablement ete 
emportees depuis la Papouasie-
Nouvelle-Guinee ou les lies 
Salomon par le courant de la mous-
son du sud-est et le courant sud-
equatorial. Une grosse bille de bois 
attisa la convoitise du capitaine et 

Les devices de la vie en mer, le ciel bleu, l'eau limpide, les bons 
compagnons, le poisson qu'on taquine, et tout cela a dix noeuds. 

On ne pourrait pas aller plus vite? 

pendant une heure, par une apres-
midi brulante, nous nous sommes 
ereintes a essayer de la hisser a 
bord a la force des poignets, avec 
un palan a chaine et avec une belle 
inconscience. Quand le navire se 
mit a prendre dangereusement de 
la bande sur babord, le capitaine 
eut une attaque de trouille salu-
taire, et peu apres nous reprenions 
notre chemin, l'esprit leger et le 
coeur en fete. La journee etait ra-
dieuse. 

Plus nous poussions nos recher-
ches vers le nord, plus les bancs et 
les epaves ainsi que les autres de­
bris se faisaient rares, et les mar-
quages du 22 au 24 juillet se sont 
limites a 50 thons jaunes, 22 bonites 
et 5 thons obeses, avant l'epuise-
ment de la reserve de poissons-
appats. Les recherches furent inter-
rompues le 24 juillet et le navire mit 
le cap directement sur le recif 
Helen, dans la partie sud des eaux 
de Palau. Notre arrivee au recif le 
lendemain matin marqua l'inter-
ruption des activites du projet re­
gional de marquage des thonides 
(jusqu'a leur reprise au debut de 
novembre a Cairns, en Australie) 
et le debut du projet de recherche 
sur les thonides aux Philippines. 
Les resultats de ce projet seront 
presented dans un futur numero de 
la Lettre d'information sur les peches. 

Pendant un peu plus d'un mois, 
nous avons marque 4504 thons, 
soit pres de la moyenne mensuelle 
de 5000 marquages realisee par le 
projet regional de marquage des 
thonides au cours des trois annees 
de travail en mer. Le nombre de 
marquages a Wallis et Futuna et 
dans les eaux voisines (1891) est 
decevant, mais cet echec partiel est 
en grande partie imputable aux 
especes de poissons-appats et a la 
forte houle qui a prevalu tout au 
long de notre mission. La grande 
reussitc de cette mission, c'est le 
nombre de thons marques dans la 
ZEE de Nauru (1460), dont pres de 
10 pour cent ont deja ete repris et 
dont les marques ont ete retour-
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DEVELOPPEMENT DE 
L AQUACULTURE DE 

CREVETTES EN NOUVELLE-
CALEDONIE 

Le marche mondial de la crevette 
(peche et aquaculture confondus) 
est tres important, 26001 en 1990, 
et la demande est en constante pro­
gression a un moment ou les cap­
tures de la peche plafonnent. Le 
surplus necessaire ne peut venir 
que de l'elevage controls des cre-
vettes qui de 5 pour cent en 1982 
fournit, en 1991, 28 pour cent des 
crevettes commercialisees. 

La Nouvelle-Caledonie presente 
des atouts favorables a ce type 
d'elevage: 

— temperature favorable del'eau 
de mer permettant une produc­
tion toute l'annee; 

par C. Galinie 
IFREMER 

Noumea, Nouvelle-
Caledonie 

existence de terrain en arriere 
des mangroves ne pouvant ser-
vir a 1'agriculture car submer­
ges a maree haute; ils sont pour 
la plupart propriete du Terri-
toire. Un inventaire general des 
sites favorables a l'aquaculture, 
environ 6000 ha, et une etude 
de detail des 18 sites am£na-
geables en priori te a ete achevee 
en 1989 dans le cadre du pro­
gramme ALIAS (IFREMER) 
realise a partir des images pri­
ses par le satellite SPOT; 

disponibilited'une technologje 
acquise par l'IFREMER et le 
Territoire pendant 20 annees de 
recherche commune. Cette 
technologie, basee sur une es-
pece de crevette selectionnee et 
importee, dont pies de 20 gene­
rations ont ete obtenues en cap-
tivite, est transferee gratuite-
ment aux fermes privees; 

existence de la Station d" Aqua-
culture de Saint-Vincent (asso­
ciation Province Nord-Pro-
vince Sud-IFREMER) qui, a co­
te de sa mission de transfert, de 
formation et d'assistance tech­
nique aux producteurs, main-
tient son effort de recherche ax£ 
sur 1'amelioration de la produc-
ti vite et sur rharmonisation du 
developpement; 

volonte affirmee du Territoire 
de voir se developper de nou-
velles activites rurales ou les 
di fferentes communautees 
puissent s'integrer; 

Aperc î de la station d'aquaculture de Saint-Vincent 
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— bonne perception de ce type 
d'activite par l'ensemble de la 
population; 

— bon niveau de disponibilite en 
appro visionnements et services 
et de rinfrastructure generate; 

— possibility de fabriquer sur 
place les aliments necessaires 
aux elevages. 

SODACAL*, une des premieres 
fermes privees du Territoire, batie 
en 1981 pour faire la demonstra­
tion de la viabilite d'une ferme 
aquacole integree exportatrice et 
qui est depuis le veritable moteur 
de l'activite, est en train de reussir 
sa demonstration. 

Sur les neuf dernieres annees l'a-
quaculture caledonienne a produit 
plus de 2000 tonnes de crevettes: 

1983 
1984 
1985 
1986: 
1987: 
1988 
1989 
1990: 
1991 

19 tonnes 
54 tonnes 
95 tonnes 
65 tonnes 
87 tonnes 

217 tonnes 
2% tonnes 
539 tonnes 
649 tonnes 

L'ensemble de l'aquaculture cre­
vettes de production (hors recher­
che et hors emplois indirects) 
emploie, fin 1991,92 personnes. 

Les ecloseries 

Elles sont au nombre de trois sur 
le Territoire. A cote de celle de la 
SASV qui n'a plus de r6Te de pro­
duction les deux ecloseries privees 
sont: 

— Ecloserie de SODACAL: cons-
truite en 1986, elle a produit 
plus de 66 millions de post-
larves de crevettes en 1991 (soit 
47 millions de juveniles apres 
nurserie). Avec 120 m3 d'ele-
vage, sa capacite thebrique an-
nuelle est de 70 millions de ju­
veniles apres nurserie. 

— Ecloserie de Montagnes: 80 m3 

d'elevage et une capacite theo-
rique annuelle de 47 millions de 
juveniles. Elle a ete construite 
en 1991 par deux fermes d'em-
bouche privees (AQUAMON 
et SEAFARM) et a deja produit 
pres de 14 millions de post 
larves en 1991 (soit 113 millions 
de juveniles apres nurserie). 

Le grossissement (embouche) 

Les six fermes d'embouche du Ter­
ritoire sont: 

— AQUAFARM:unbassinde 7,5 
ha et 3 petits bassins de pre-
grossissement construits en 
1981 a la Ouenghi par la SASV 
et remis en 1991, selon les ter-
mes d'une convention initiale, 
a M. Guerlain pour exploita­
tion. (Quantite pechee en 1991: 
13700 kg) 

— AQUAMON: six bassins cons­
truits en trois etapes de 1983 a 
1990 et totalisant 45 ha a Ton-
touta. (Quantite pechee en 
1991:156619 kg) 

— Les BASSINS DE DUMBEA: 
trois bassins totalisant 15 ha 
construits de 1988 a 1990. 
(Quantite pechee en 1991: 
38209 kg) 

— La SASV: station de recherche, 
a la Ouenghi, disposant d'une 
vingtaine de bassins totalisant 
8,5 ha. (Quantite pechee en 
1991:41453 kg) 

A e6te des 267 tonnes de crevettes 
ecoulees sur le marche local en 
1991, les 373 tonnes exportees font 
de la crevette la seconde exporta­
tion du Territoire (la premiere 
apres le nickel). 

Un chercheur de la station d'aquaculture de Saint-Vincent detaille, 
a 1'aide d'un diagramme, les differents stades post-larvaires. 

* IFREMER 35,97 pour cent, France Aquaculture 16.4 pour cent. SPAC 15.65 pour cent, BCI 12,32 pour cent, PROPARCO 10,59 
pour cent. ICAP 434 pour cent. Province Sud 4,34 pour cent, autres 0.39 pour cent. 
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Un technicien de la station montre une crevette d'une taille 
commercialisable 

— SEAFARM: dix bassins totali-
sant 35 ha a Bourake. La cons­
truction de cette ferme s'est a-
chev£e en 1991, ses premiers 
elevages seront pdches en 1992. 

— SODACAL: douze bassins de 
grossissement et douze bassins 
de pregrossissement totalisant 
129 ha et construits en 2 phases 
(1984 et 1987). (Quantite pechee 
en 1991:398535 kg) 

Suite aux graves problemes ren­
contres sur f aliment local en 1988 
et 1989 les fermes privies utilise-
ront encore en 1992 une bonne part 
d'aliment importe* d'Asie. En re­
vanche, pour la premiere fois cette 
ann£e, deux aliments, fabriques 
localement sur du nouveau mate­
riel plus performant, seront com­
mercialises sur le Territoire. 

De nombreuses Etudes de faisa-
bilite" ont £te* realisees ces demieres 
annees mais une seule nouvelle 
ferme d'embouche sera construite 
en 1992, LA FERME DE VOH. 
Avec 40 ha de bassins elle sera la 
premiere realisation aquacole en 
Province Nord. 

Le conditionnement et l'expor-
tation 

SODACAL s'est 6quipe depuis 
1986 d'un atelier de conditionne­
ment indispensable a toute expor­
tation. Cet atelier, avec calibreuse 
automatique, marmites de cuisson, 
congelateur a saumure, permet de 
traiter 5 tonnes/24h de crevettes 
congelees en IQF crues ou cuites. 
II est accole a la SEDEF et benefice 
ainsi de chambres froides pour 
I'entreposage du produit en atten­
dant l'exportation. Ces demieres 
installations frigorifiques devraient 
etre fiabilisees et ameliorees en 
1992. La chaine de traitement (anti-
oxydant) automatique post-peche, 
installco en 1991 sur la ferme de 
SODACAL, devrait etre integree 
en 1992 a I'atelicr de condition­
nement. 

Le prix moyen CAF obtenu a rex-
port en 1991, malgre un cours du 
dollar australien tres moyen (80,60 
CFP), est en nette progression: 1121 
CFP/kg; il s'explique en grande 
partie par raugmentation tres sen­
sible du calibre des crevettes pro­
duces. Les crevettes ont ete expor­
ters sur la France (193 tonnes), 
l'Australie (148,7 tonnes), le Japon 
(11 tonnes), Tahiti (9,704 tonnes), la 

Nouvelle Zelande (8,4 tonnes), 
Wallis (2,13 tonnes). 

Le cout de production sortie bas­
sins (environ 800 CFP/kg en 1991 
a SODACAL) devrait pouvoir &re 
abaisse par Amelioration cons-
tante des rendements (intensifica­
tion) et par une meilleure (moin-
dre) utilisation de l'aliment qui 
represente toujours entre 40 et 50 
pour cent de ce cout. 

Le "cout export" (de l'arrivee a 
l'atelier jusqu'a la livraison CAF), 
qui a ete de 278 CFP en 1991 (342 
CFP en 1990), devrait encore dimi-
nuer en 1992 avec l'augmentation 
des quantites conditionnees et 
passer a environ 235 CFP. 

La prime a l'exportation, qui avait 
ete instauree pour 3 ans par 
l'ERPA,de 1989 a 1991 (120 CFP/ 
kg pour les premieres 355 tonnes 
de crevettes exportees en 1991) de­
vrait etre remplaee en 1992 par un 
autre systeme garantissant un 
cours minimal du dollar australien 
pour les exportations vers 
l'Australie. 

En 1991 SODACAL a conditionne 
et exporte une partie des produc­
tions de trois des quatres autres 
fermes existantes: 

—65,7 tonnes pour AQUAMON 
— 26,6 tonnes pour la SASV 
— 2,4 tonnes pour AQUAFARM 

L'annee 1992 devrait voir se con-
cretiser le projet de creation d'une 
"Association des Producteurs" ex-
ploitant en commun l'atelier de 
conditionnement existant et com-
mercialisant la crevette caltkioni-
enne sous un seul et mdme label. 
Un controle de qualite sera mis en 
place pour preserver ce label. 

Perspectives 

Malgre tous ses a touts l'aquacul-
ture de la crevette caledonienne, en 
raison essentiellement du cout lo-
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cal eleve de l'energje, des matieres 
premieres (imports) et de la main 
d'oeu vre, ne pouira jamais concur-
rencer les gros producteurs asiati-
ques. Pour se demarquer le pro-
duit caledonien doit etre different 
(espece P.styliro$tris peu repan-
due, calibre superieur) et de qualite 
irreprochable (contrdle de la quali­
te, label unique). L'augmentation 

des quantites produites (pres de 
600 tonnes prevues a I'export en 
1992), tout en abaissant les couts de 
conditionnement, permettra un 
approvisionnement plus regulier 
et une tiabilisation des marches. 
L'avenir de l'aquaculture de cre-
vettes peut etre envisagee a vec op-
timisme et les premiers resultatsde 
SEAFARM, ferme plus intensive 

de "nouvelle generation", pour-
raient decider les organismes ban-
caires preteurs et de nouveaux in-
vestisseurs. La mise en exploitation 
de seulement 1000 ha de bassins 
permettrait de produire entre 4000 
et 5000 tonnes de crevettes, de rea-
liser un chiffre d'affaire de plus de 
5 milliards CFP et de creer 500 em-
plois directs. ^S^% 

Un technicien de la station utilise un ^pervier pour attraper des 
aevettes pour les analyser. 
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LA PECHE EN PROVINCE 
NORD, NOUVELLE-

CALEDONIE 
Rappel 

La loi referendaire du 9 novembre 
1988 a transfers un certain nombre 
de competences du Territoire aux 
Provinces, notamment, en ce qui 
concerne le secteur des peches, la 
gestion des navires, la gestion de 
la ressource, la formation maritime 
et le developpement economique. 
Le Service des Peches et des Affai­
res Maritimes a fonctionne en 1990 
avec deux personnes basees a 
Noumea, puis la volonte provin­
ciale de mieux valoriser ce secteur 
a abouti a un renforcement des 
effectifs comprenant aujourd'hui 
six personnes, dont quatre anima-
teurs repartis sur le terrain. Deux 
animateurs (un en 1991 et un en 
1992) ont beneficie du cycle de 
formation des agents des services 
des peches des pays insulaires 
organise conjointement par la 
Commission du Padfique Sud et le 
Nelson Polytechnic. 

Gtographie 

La superfide du lagon de la Pro­
vince Nord est d'environ 
15000 km2, avec des biotopes dif-
ferents, la cdte ouest etant marque 
par la presence importante de 
mangroves et un rerif proche, la 
cote est presentant un lagon ouvert 
expose aux alizes et un redf assez 
eloigne. 

La peche et ses contraintes 

Le peu de suivi qui prevalait avant 
la provindalisation a entraine un 
flou sur l'activite reelle de peche, 
certains plaisanders ayant une acti­
vite aussi importante que les pe­
cheurs en commercialisant leurs 

par H. Bru" 
Chef du Service des peches 

Province Nord 
Kone, Nouvelle-Caledonie 

produits. Le debut de l'annee 1992 
a ete l'occasion de remettre en pla­
ce de maniere obligatoire I'autori-
sation de peche professionnelle, 
cette action n'est pas terminee, 
mais a ce jour pres de 130 pecheurs 
sont recenses comme profession-
nels {70 seulement possedaient une 
autorisation en 1990). Les contrain­
tes rencontrees par les pecheurs 
sont essentiellement liees aux man-
ques d'infrastructures a terre: de­
pots de carburant, unites de stocka-
ge du produit, glace, ateliers de 
reparation, etc... et a I'absence de 
formation pour la pratique de leur 
metier. Ainsi on peut considerer 
aujourd'hui que moins de 10 pour 
cent des pecheurs ont une reelle 
activite professionnelle, les autres 
pratiquant plus la peche comme 
activite vivriere de complement a 
I'agriculture. 

Les types de peche 

II n'y a pas une grande diversite 
des pratiques: on peut citer la 
peche a pied (crabes, coquillages), 
en plongee (troca, beches de mer) 
et la peche des poissons, se prati­
quant soit a la ligne de nuit, soit aux 
filets dans le lagon a bord d'embar-
cations de 5 a 6 metres. La peche 
hors lagon est minime bien que la 
ressource existe. 

— le crabe: il s'agit du crabe de pale-
tuviers dont la production est 
d'une trentaine de tonnes par 
an, soit 80 pour cent de la 

production du Territoire. Peche 
a pied, e'est une activite a majo­
rity feminine qui s'exerce pen­
dant les 6 mois d'ouverture. 

— le troca: ini tialcment peche" pour 
la coquille, la chair est aujour­
d'hui commercialisee egale-
ment C'est l'activite prindpale 
sur la cdte est. La production 
1991 de la Province Nord a ete 
d'environ 100 tonnes soit 85 
pour cent de la production ter-
ritoriale, en chute l'an dernier 
a cause de l'arret des achats des 
exportateurs de troca de juin a 
novembre. 

— la beche-de-mer: au niveau du 
Territoire cette peche ne se fait 
presque exclusivement qu'en 
Province Nord (pres de 1500 
tonnes en 1991), surtout sur la 
zone nord. La beche-de-mer est 
generalement sechee sur les 
lieux de produdion puis reven-
due a trois exportateurs princi-
paux qui l'expedient vers Hong 
Kong. Nombreux sont les pe­
cheurs a s'interroger sur la ges­
tion de cette ressource. 

— les poissons: les principales espe-
ces sont les mulets, bees de 
canes, bossus et loches. La 
production annuelle est supe-
rieure a 300 tonnes, ecoulee a 85 
pour cent sur Noumea en frais. 
La majorite de la production 
provient des cotes ouest et 
nord. 

L'intervention provinciale 

C'est le Service des Peches et des 
Affaires Maritimes qui est charge 
de ce sedeur. L'augmentation des 
effectifs en 1991 a perrnis de mieux 
l'apprehender. L'intervention se 
situe a deux niveaux : celle du 
montage des projets aides par la 
Province et celle du suivi des 
pecheurs en activite. Le premier 
niveau a principalement occupe le 

*D. Darbon,M. Neaoutyine, C. Poithili et T. Smali, du Service des peches de la Province Nord, ont participea la realisation 
de eel article. 
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I La beche-de-mer est generalement sechee sur les lieux de production puis revendue a trois 
exportateurs principaux qui 1'expldient vers Hong Kong. 

collaboration avec l'Ecole des Me­
tiers de la Mer qui a realise 12 
stages d'entretien et reparations 
moteurs hors bord, diesel ou coque 
depuis juillet 1991. 

En 1992, il a ete remis a chaque 
pecheur professionnel un carnet 
dormant les renseignements sur la 
reglementation en vigueur, les ho-
raires de maree et surtout presen-
tant des tableaux reoettes-depenses 
qui devraient permettre un meil-
leur suivi de Tactivite. 

Enfin, il a ete cree fin 1991 un 
Comite Consultant des Peches de 
la Province Nord ayant pour but 
d'exercer un meilleur relais entre 
radministraticn et les profession-
nels. 

Le Service est egalement intervenu 
au niveau de Taquaculture en sui-
vant I'etude de faisabilite de la fer­
ine de crevettes de Gatope (cote 
ouest) et son montage financier. 

Service en 1991 mais Taction sur le 
deuxieme niveau est desormais 
considered comme primordiale. 
Depuis 1990 une soixantaine de 
projets ont ete aides par la Pro­
vince, allant du bateau motorise 
aux moyens de transport de pois-
son; la part d'aide provinciale 
equivaut en moyenne a 40 pour 
cent de Tinvestissement. Une ope­
ration d'envergure provinciale a 

ete menee parallelement a ces aides 
individuelles: Toperation chantier 
naval, inscrite sur contrat de deve-
loppement Etat-Province. 

Aujourd'hui un chantier de cons­
truction et de reparation est opera-
tionnel a Oundjo (cote ouest). 
L'appui aux pecheurs de la 
Province Nord ŝ est aussi effectue 
au niveau de la formation en 
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Perspectives 

— Gestion de la ressource: peu 
d'etudes ont ete rSalisees en 
Province Nord dans ce domai-
ne; une etude est en cours pour 
le crabe de paletuviers. 

L'ORSTOM a ete approche pour 
mener une etude des stocks de 
poissons du lagon qui pourrait etre 
financee dans le cadre des contrats 
de developpement, le Service des 
Peches collectant les statistiques de 
production des pecheurs. Une etu­
de sur le droit traditionnel de la 
mer est en cours; la mise en place 
d'un controle du lagon est aujour-
d'hui une necessite. 

• Developpement de la peche lago-
naire: if est l'axe de travail qui a 
debute des cette annee. II s'agit 
d'ameliorer les infrastructures 
a terre, l'outil de travail, le ma­
teriel de p&he, le travail du 
pecheur, le produit de la peche 
et de mieux structurer la profes­
sion afin d'aboutir a une meil-
leure rentabilite. 

Developpement de la peche cotiere: 
il s'agit ici de mettre en place 
quelques unites plus importan-
tes (9-12 metres) qui pratique-
ront la peche hors lagon: traine 
et peche profonde. Cela passera 
egalement par des etudes des 
marches locaux et d'exporta-

tion et par une formation des 
pecheurs a ce type de peche. 

Developpement de I'aquaculture. la 
Province Nord possede un 
enorme potentiel amenageable 
pour l'aquaculture. La concre-
tisation et la reussite de la ferme 
de Gatope devraient amener a 
la realisation d'autres fermes 
dans les annees a venir et, si 
c'est le cas, d'une edoserie en 
Province Nord. Des essais au 
niveau ostreiculture doivent 
egalement etre menes. •-

Partie de la flottille de peche des iles Belep (cette photo a ete prise au cours d'une formation 
dispensed par l*Ecole des Metiers de la Mer sur la maintenance des moteurs hors-bord, les 

moteurs diesel et des coques de bateau). 
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C o m m i s s i o n du Paci f ique Sud 
F O R M U L A I R E DE D E C L A R A T I O N D'UNE I N T O X I C A T I O N D U E A LA 

C O N S O M M A T I O N DE P R O D U I T S DE LA M E R 

Veuillez repondre en detail a toutes les questions. Cochez la case appropriee. 

Identity du declarant 
Norn 

Adresse 

Dale 

Profession/ titre 

Signature 

Identity de la personne intoxiquee 
Nom „ _ _ _ _ _ _ _ Sexe (M/F) Age ans 

Adresse 

Renseignements sur 
cases appropriees) 
Type de 
produit 
culinaire 
Poisson 
Crabe 

le produit de la mer qui a provoque cette intoxication (Veuillez cocker les 

• 

• 
Autres mollusques Q 
Aulres (precisez) 

• 
Inconnu • 

Langouste 
Autres crustac6s_ 
Gasie"ropode* 
Bivalve* 

Lieu de 
capture 

Riviere 
Mangrove_ 
Plage • 
Pate coral Hen. 
Lagon • 
Recif-barriere Q 
Pleine mer 

Mode de 
conservation 

Frais, sans glace 
Frais, sur glace 
Congele Q 
Sate • 

_ • 
_ • 

• 

Morceau 
consomme 

Tete 

Scene 
Fum6 
Saumure 

Autres (precisez) Autres (precisez) 
• 

Inconnu Inconnu 

• 
• 
• 

Autres organes 
(precisez) 

• 
• 

Inconnu 

Chair 
Peau_ 
Foie _ 
Oeufs 

Met node de 
preparation 

Sans preparation (cm) Q 
Marine U 
Cuit • 

Combien d'autres 
personnes 

ont mange" eel aliment? 
ont 6te" malades? 
ont 6t6 admises 

a l'hopital? 

Nom local de cet aliment?. 
Nom francos 
Nom du vendeur ou du restaurant (en cas d'achat) 
Nom du lieu de peche (si possible) 
Aliment consommd le 
Apparition des premiers symptomes (date) 

.heures 
heures 

*Les gasleropodes sont des fruits de mer coquille simple comme les escargots, les trocas, les strombes, etc. 
Les bivalves sont des fruits de mer a deux coquilles comme les palourdes. les moules, les coques, les huitres, etc. 

Symptomes (Veuillez cocher les cases appropriees) 

Brulure ou douleur au contact de l'eau froidc LJ 
Fourmillements ou engourdissement ________ Q 
Miction difficile ou douloureuse U 
Respiration difficile 
Marche difficile LJ Transpiration excessive 

Picotcments au contact d'eau. 
Gout bizarre dans la bouchc 

Difficultc d'clocution. 
Irritation des yeux 

• 
• 
• 

Demangcaisons ou rougeurs 
Salivation excessive Q Fievrc ou frissons 

Diarrhees 
Vomissemenls 

• 
• 
• 

Maux de tete ______ 
Douleurs articulaircs. 
Crampes __________ 

• 
• 
• 
• 

Renseignements medicaux 
Pouls _ Tension arterielle Pupilles 

En cas de deces 
Date du deces Conclusions de l'autopsie 

Autres renseignements 

Veuillez renvoyer ceformulaire & la Commission du Pacifique Sud, B. P. D5, Noumea 
CEDEX, Nouvelle-Caledonie 

M E R C I 
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